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Aux lecteurs et lectrices, 
 

LA NOUVELLE ÉVANGÉLISATION 
 
 
Voici quelques extraits de l’Instrumentum laboris ayant servi pour le synode sur La nouvelle 
évangélisation. Cf. La Documentation catholique, no 2495, 2 sept. 2012, p. 732-733. Bonne lecture. 
 
 
L’exigence d’une « nouvelle évangélisation » 
 
 
Qu’est-ce que la « nouvelle évangélisation »? Dans le premier discours qui allait donner notoriété et 
retentissement à cette expression, le bienheureux Pape Jean-Paul II, s’adressant aux évêques d’Amérique 
latine, la définit comme suit : « La commémoration du demi-millénaire d’évangélisation aura sa signification 
totale si elle est votre engagement comme évêques, unis à vos prêtres et fidèles; engagement non de 
réévangélisation mais d’une nouvelle évangélisation. Nouvelle par son ardeur, par ses méthodes, dans son 
expression » (34). 
 
 
La nouvelle évangélisation est la capacité de l’Église à vivre de façon renouvelée sa commune expérience 
de foi et d’annonce au sein des nouvelles situations culturelles qui sont apparues au cours des dernières 
décennies. Le phénomène tel qu’il est décrit est le même au Nord et au Sud de la planète, en Occident et 
en Orient, dans les pays où l’expérience chrétienne a des racines millénaires et dans les pays évangélisés 
depuis quelques années seulement. Avec l’influence de divers facteurs sociaux et culturels – 
conventionnellement désignés par le terme « mondialisation » -, ont été entamés des processus 
d’affaiblissement des traditions et des institutions, qui ont attaqué rapidement les liens sociaux et culturels, 
ainsi que leurs capacités de communiquer les valeurs et de répondre aux questions à propos de la 
signification et de la vérité. Il en a résulté une perte considérable d’unité dans la culture et de sa capacité 
d’adhérer à la foi et de vivre suivant les valeurs qu’elle inspire. 
 
 
Affaiblissement de la vie de foi des communautés chrétiennes, diminution de la reconnaissance de 
compétence du Magistère, privatisation de l’appartenance à l’Église, baisse de la pratique religieuse, 
désengagement dans la transmission de la foi aux nouvelles générations. Décrits de façon quasiment 
unanime par les différents épiscopats, ces signaux montrent que c’est toute l’Église qui doit faire face à ce 
climat culturel. 
 
 
Dans ce contexte, la nouvelle évangélisation veut résonner comme un appel, une interpellation que l’Église 
se lance à elle-même afin de rassembler ses propres énergies spirituelles et de s’engager, dans ce nouvel 
environnement culturel, à faire des propositions : en reconnaissant le bien qui existe dans ces nouveaux 
domaines, en donnant une nouvelle vitalité à sa propre foi et à son engagement évangélisateur. L’adjectif 
« nouvelle » se rapporte au contexte culturel modifié et renvoie à la nécessité, pour l’Église, de retrouver 
énergie, volonté, fraîcheur et talent dans sa façon de vivre la foi et de la transmettre. 
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